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„Deux êtres luttent dans mon cœur,
C'est la bacchante avec la nonne.
L'une est simplement toute bonne,
L'autre, ivre de vie et de pleurs.
Leurs fronts graves sont réunis;
La même angoisse les visite:
Toutes les deux ont, sans limite,
La tristesse de l'infini!..."

Dans un autre plan, cette pièce a les accents de celle où
Racine confesse à Dieu la douleur de sentir en lui deux hommes :

le pécheur et le saint. La muse-bacchante avoue qu'elle s'est enivrée
de la vie au point d'en mourir. Elle n'avoue pas, mais on le sait

maintenant, que tous les plaisirs de la merveilleuse terre, embrassés
à pleines mains, ne lui ont pas laissé de parfaite satisfaction. L'infini,
vers quoi soupire notre vieille humanité religieuse, n'a pas assouvi
la faunesse. La nonne sera-t-elle plus heureuse? La sage „Grecque
au cœur soumis" tentera-t-elle à son tour de saisir dans le ciel
moral des biens qui ne déçoivent pas?

Je ne veux pas préjuger. Mais cette marche est conforme aux
pentes de la vie qui vont des vallées de la jeunesse aux sommets
arides. Par bonheur nous aurons goûté avec la bacchante une poésie
chaude, étincelante d'images, gorgée de sang, de soleil, une poésie
remplie des mirage de notre bon vieux monde qui suffit à qui
sait restreindre son bonheur.

BOULOGNE sur Seine MARC ELDER

DEINE SANFTE LIEBE...
Von F. W. WAGNER

Deine sanfte Liebe
Macht mein Blut ganz still.
Und ich weiß es wieder,
Was ich, träumend, will.

Alle heißen Qualen
Löschen zitternd aus.
Gut umhegt, im Abend,
Hell erstrahlt mein Haus.

Allen Dingen wieder
Lächelnd, gut gesinnt,
Schweif ich durch mein Leben,
Träumer, Held und Kind.

975


	Deine sanfte Liebe

